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L'INDEX ~ .nll pers<oiie te pri iesser

Il ne s'agit pas de ce1ni deg litres prohibés, soi
ni de celui de l'une ou de l'autre iain, imais SarA. i
de lable des matières de notre troi4èêne ' f-Ml'. lt d ugie vue unique de la
volume. Et ce qne nous en voulons dii'ec'est con pole, près de Ja Corifession. En'
quepersonne ne sait quand nous la fer6ns, la vovant se déploytr a troiscer ts
imprimer et l'expédierons. Les uns croient pieds auidesuds de o tètespareil-
que ce sera au piochain num1éro ; les autres le s aun †liimt,ô 1 prouve coni-
opinent nour le suivant. En to.t cas, on ver4 me unie s is tion le l'imilieisité,
ra bien. etI'.oi coîpóred l, paro e d'ui

phil<sople impie du dernier èicle:
PREMIERESIM PRESS1ONS DE . 0eeis.sous l done de Saint-

VOYAGE Pierre.

(Suite) Mais pour faire une idéee ulp9.
eacte des proportions hors ligne

LE DOME DE SAINT-PIERRE (lu timùiient, il faut en faire l'as-1
cenîsion Um esëalier en colimatçon de

De tous les édifices religieux que cent arante-deux degres conduit,
nous a légués l'antiuimté romaime, le sur le toit. Ch aque nai-che' forme,
Panthéon est bien le plus impo- un plan légèrement inclinié 'et la
sant et le plus artistique. Cette rampe es,'t telleient douce et,
immense coupole <le cent quarante qu'on pourrait la 'l'r en carrr-
pieds de diamètre, reposant sur des se: Sur le' au , ou decouri 1s
murs de vingt pieds dép&isseur, domes-dis hapulls Iatéral<,
cocimande enîcore, après dix-neif et' nn éii de petites constru-
siècles, le respect et l'admiration. tio hjtée par d"s gadiéns dt

Le Bramante, et, après lui, Mi- des oùrtr. o drait 'nu -illj e
chel-Ange, tirent le proJt hardi suspndh lù r toit et 1ds
d'élever dans les airs un Panthéon comb s vivnt usieurs e dids
chrétienen tout seml-able au ,Mo- d'håbitfiithr4s d-1 åbi &1
nuiment paden. Il levait être le cou- baslique. tr oit p
ronnement et le centre d'u -temb que eSfraed'étretens' ent i
ple enfornte de-croix grecque. Ub somei' é&nb' de ténte-
portique .urbig çh4ns le gdr * 4iie ji'rpai ariée.
de celui du Panthéon, concourrai i IM4apee est 'dontéroeht1P
a ieffet géiéral ei faisant ressor ,attiquegqfl enu>n.ýnt leFi st1es
tir davantage la giganteq1e ro- colossalksidsauvdr-eaés dou
tonde. aorsle ottaiMeé«'s d4ds

-Mal heureusement cé: pln d 'u blocs deMàubiredeitpd
ne matjestuieuáse1mflic e nehauteun "i
fut pas réaliseon s ei ekogia 'La v e t en ébelle ;.le rega W
au monment de construire le porti plonge uraR matseqmonumens
que, 'cent' ans après la po die 4le Niais ce qi' Mth-eles regard«
première pierre de l'édifice. Une c'est le dôme qui >émerge de troi'
rallonge de cent cinqunan. pieds, 4en1 peds adessus :d tQit. Il
'faite à la nef principale, reJeta 14 sapppie sur les piîrs -arres: n
coupole en arrière, et une façade maçonnerm pie, le çmquanté
haute de cent soiMante pieds, er piedls le'côté. Lé Bramante coma
nasqua le tanbour. Voilà pour mença ces il e Michel-Anige
quoi Saint-Pierre ne fait pas tou banda le. a;-es qui. devaient supr
d'abord jeter tn cri d'admuiration orter le d^me.
-à létranger qlui l'aperçoit pouél la Nous comîînîençans l'ascension en1
première fois. parcourant, les co rs pratiqué

'lelle qu'Alte est, cependant, -la dans le soubmssement de la eouis_
basilique vaticane n'eu reste pas truction aérienme. A la naissainî
woins la plus grande église du de la coupole. les escaliers condu-'
monde. Elle couvre une superficie sent à une première galerie inté-
de quatre arpents et deni,et occu- riquîre d'où l'1"il contemple avec
pe ainsi un espace deux fois plus stupéfaction l'espace qui s8ouvral
considérable qlue la cathédrale de comme tu'm abuipe. devant lui. .L
'Mlanouque Saint-Paul de Loudres. baldaquin de la Confession, qui
La nef a six cents pieds de Ion- cent pieds de hauteur nous appa
gugeur dans euvrc, et près de sept raît,à peimàe dans le lointain ;- le$
cents avec le portique. Elle se pre- 'quatre-vîngt-rieuf'lampe, d'or. ni
te merveilleuseitienit au déploie- brûlentSýn iee..suI _le tombeam
nment des pompes religieuses, et des glôteuîx apôtre iPi-erre etPaül
aux granidioses démionstrations de1 j spid olissimineu

Sfpi caholiqu,e, puisque son en et nous voyons des formes humai-
ceinte permet à plus de sàoixanteli'vesrtöief.

Et tout prés d(e fions la voute
6èteîv Son aillon d 1-
snique cOmme une tita 'imn

,Sur la frise de, l'entaiblement, on
lit le texte de I'Eva ngilé<'ui 'proe-
ne lP divines prrotdieu ch'f
de 'Egls'e éur lâ t ii':P
et sper lan pefrm.n a)d
celp-.rrt mrntii IeÌttr su T-

s.ýïqUe ont cinq pieds et demi la
s'urface ýen est rugnenise avec des
joints d'une ligne entre les r-
rettes. D'en bas, le tout paraît d-iui
.travail achevé. Saint-Pierre, dai
ses moindres détails, est un -modèle
de proportion.

La coupole est enveloppée clans
uie espèce de calotte. et c'est
entre - ces deux murailles qu'o'm
monte jusqu'à la Janterne. L'ascen -

sion est longue et-pénible : toujolrs
se préq nte:devant nous les degrés
sans fin de cet escalier en spirale.

UV'e galerie intérieure fait le
tour de la voûte de la lanterne,

Nous sortons sur la bilustrade
eçéilieiure,d'où nous jouissons d'in
p norama. incomParable. La cam-

gn~ naiie s' êepd devant nous
aper de_ .velepuis les îPon a-
néd la a ne et 1es monts A-

Ÿôs {ù u'' la 'er Méditerr'a-
*née. 1.d

e!As plus n'a pénétr
dans ce globe de- cuive 'ifi sdr-
monte le faîte de tout l'édifice. Il a
epieds de diàamètre t /peut

contenîir selize persolnnes. Gest udeu

chanbre noiro, mns ferôtre iii
portv. On y' ptrvient au.moyen
d'une échelle étroits et vericet.

je c9tinue i mon asee do et,
;Ltä près, .j<taiG îutdle avsec

une douzdine de compag'o.'< laus
cetfe boule iu d euhl f1111 iaVt.
paru avoir un1 t d
mètre. Cependant o ne -e rend
pascomnpte, de la haaut.u or ià l'
se trouvç, tellemnmt tout est soli4e
sous nypîelà et autour .0nou.

Dans ce glob, ]mage du moud',
laCroix erifonce ses racie p:ii-

nwtes pour suporter tr le e 1
et la terre q1 inlorcea <1 arbre
sacre du Calvaire, beigoedei-
tre élent u d ltr
cent cinquante piedlgdete . coll

,du V atie iiiqui yt nOmrU1 ur 10
Crox le succed gr u divii
Grucifie. . es.. .. cou-
ronneumnt d #tem peq gui rcuferme
sos ses dalles \éele les cor6s

du chef des apotres et le Vpre
des nations, ces deux colonnes de
l'Église nîaissante.

(A suivre.)


